
COMPTES RENDUS

DES RÉUNIONS MENSUELLES

SEA.\(:i-: DU JEUDI D' JUILLET iVG5

Pi»ksii)i;.nc:k i>i-; M. i.io U'" Kai-on, l'iiiisiDiîNT.

Prcsfiits : lô. — Mxciiscs : 2.

F<Uicitttlit)iis. — M. l-ouis Peyrilk-, chevalier du Mérite national.

Entrées d'oiinnujes et de dociiiiienls. — Deux luiincros de la Ileviie d'histoire
de l'Amérique françuisc, contenant des articles de M. l'abbé Yen sur c les
Canadiens juj^és par les [•'raillais » ; don de l'auteur ;

11 photofîi-aphies des lieux et luonutucnts visités par la Société lors de
l'excursion du 111 juin; don tle leur auteur, M. Beaudry;

y photo}Tfaphies du château de la Sudrie à Cubjac ; don de leur auteur,
M"" Desbarats ;

Réceidion de M. Jean Valette à TAcadémie niatyache (extr. du < Bulletin
de Madagascar », 22.") de février 1965); plaquette otTerte par M. Valette.

M. le l'résiilenl remercie les divers donateurs.

Hcvne hihUotjrnjdiiqne. — Deux articles de presse sont à signaler : l'un, de
M. Desdeniaines-llugon dans Snd-Onesl Dimanche du 6 Juin 1965, relatif aux
fouilles de Saint-.\vit-Sénicur; l'autre, de M"'® Bernadette Godet dans Combat du

l®*" Juillet 1965, concernant la préservation des monuments historiques de Sarlat.

Comnii/fucutio/i.s-. — M. le Président rend compte de l'excursion du 13 Juin

-à Beauinont, Monpa/.ier et Riron; il souligne l'excellent accueil qu'a réservé
M. Dumat aux participants dans sa gentilhommière de Sautet, à Molières. Le
résumé de cette journée a été publié dans l'édition locale de Siid-Oue!St du 18

Juin.

M. Saint-Martin signale qu'une exposition vient d'avoir lieu â Paris au
Lycée Montaigne. Cette manifestation, consacrée précisément à Montaigne, a
fait l'objet «i'un catalogue de 33 pages publié par l'Institut pédagogique natio
nal; un portrait de Montaigne appartenant à M. de Gontaut-Biron est reproduit
sur la couverture.

M. Jean Secret a relevé dans C/i/Iioiiiu, n" 4 (1964), un article de M. J. Duver-
noy. Note relative à la Icrminoloijic des hijpouées et autres retraites des héréti
ques d'après les registres de l'inquisition toulousaine, article où il est question
des termes utilisés pour les retraites souterraines des «parfaits» du XllP
siècle. Si le mot de « eliiscau » est â retenir (en latin cnisellum oti clusellum),
il ne semble pas pour autant que nos cluseaux pcrigourdius aient forcément
servi de cachettes aux hérétiques pourchassés par l'inquisition.



Noire vice-président o visité deux vieilles maisons d'.\t{onae : rime, située
place Saint-Itoch, conserve ijualre cheminées des xv el xvi'' siècles et une curieu
se pièce carrée de 4 m. sur 4 connue dans le pays sous le nom de « tri])unal >.
Au côté Nord de celte |jièce se trouve, sur un haluit, une colonne en pierre de
50 cm. de diamètre, haute île 7t) cm. : la base est moulurée d'un tore, le chapi
teau comporte quatre tores et deux ca\ets sous un tailloir de section carrée.
L'n barreaudafîe de bois encadre cette colonne, il est fait lie deux |)anneaux de
1 m 50 de loiiR et de 1 m de haut, comjjortant chacun dix halustres en bois
tourné qui semblent fîfîurer des quenouilles, l'ne autre colonne semblable à la
précédente est noj-ée dans la mavonneric du mur Ouest, mais on n'y distingue
l>a.s de barreaudage. L'ensemble paraît remonter au début du xvii' siècle, c'était
vraisemblablement la salle des audiences de la justice d'.-\gonac.

L'autre demeure date du xvir siècle, elle comprend tleux ailes en équerrc
avec une tourelle carrée, un pigeonnier et un clocheton ; la tourelle est précé
dée <ruii puits que couronne un édicule en forme de pyramide quadrangulaire.
Cette maison abrita l'bospiee d'.\gonae, fondé en IS.IO |)ar Amélie Bayle de Péri-
gnac.

Admissions. — M. Henri L.WILLI-":, attaché de recherches au C.N.R.S., 02, rue
Clément, Bordeaux; présenté jiar M'"" de Sonneville-Bordcs et par M. Pierre
Laurent ;

M. Jean-Pbiliiipe RlGAl'I), attaché à la Circonscription archéologique de
Bordeaux, (Kl, rue l'oi'cstier, Bordeaux ; [irésenté jnir les mêmes ;

M. Pdouanl M.\RJ.AI\Y, château Mouton-Rothschild, Pauillac (Gironde);
présenté par MM. .Mix el Lafille;

M. le Docteur Michel Ï..\L'RRI-L ia Barde, Creyssac ; iirésenté i)ar MM. Jean
Secret et P. .Aublant;

sont élus membres titulaires de la Société historique el archéologique du
Périgord.

Le Secrétaire adjoint,

N. Bkcquaut.

Le Président,

D'' ("h. Lafon.

SEAyCË DU JEUDI ô AOUT lUdâ

Pmksiuknck nio M- lk 1)'" Lai'on, l'nûsinK.sT.

Présents : 19. — Excusés : ."i.

Entrées d'oiinrnijes el de docnmcnls. — Dessin |>ar M. G. Ponceau d un
emporte-pièce à découper les grandes hosties fxvMi^ siècle) conservé à l'église
de Beaussac ; don de l'auteur ;

Série de photographies, ])rises au cours de l'excursion du 13 Juin dernier
(château et vieilles maisons de Biron, gentilhommière de .Sautet); don du D*"
Lafon ;

Extrait du Journal Le Fiijaro du 17 Juin lîMi.') : « L'n portrait inédit de
Montaigne >, reproduction jibolographique et notice sans nom d'auteur; don
de M. Pierre Jouanel ;



Périfjord-ActuuliUKs, N" -JIH du 12 juin lOGû, conlcnanl un article de M. Jean
Secret : « Stendhal et le tratiédien l'éfi}ï.»urdin Lafon », et un article non signé :
< Au fil <ie rAuvézère. le inyslérieux ehâtenu tl'Ans » ; don de M. Jean Secret ;

Un lot de plusieurs miiuéros île l'criij«*rd-.\cliialHés ; don anonyme.
M. le Président remereie les divers «loualeurs.

Revue biblioijnijilutjin'. La Revue de l'Aijeniiis. Avril-Juin lîU).*), public
un article de M. ï-"ei-uand MmnlieL « Mgr Jaeoupy et la Petite Eglise », où est
évoquée la lutte entre le nouvel évêque iPAgen et les prêtres de son diocèse
opposés au Concordai. Napoléon disait à propos de ce prélat périgourdin, origi
naire de Saint-Martiu-de-Uihérae : «.Pai eu la main aussi heureuse pour faire
les évéques que pour faire les généraux».

Dans « Les VieiUes Muisovs /•'ronçoi.se.s s. N" 2,">, Juillet lîUiâ, on relève,

sous la plume de notre vice-président, M. Jean Secret, une étude illustrée d'une
photographie sur « Pu eailraii sidaire j)érigourdin à thème mythologique», un
€ gnomon », conservé à la Chahroulie, gentilhommière des environs irilaiiteforl.

11 est signalé dans ee même numéro imc le pinacle de la porte de la cha

pelle du château de l-'ages. qui avait été dérobé, a été retrouvé, et que le
i'avillon Henri 11 du château \ieiit il'étre classé.

Le Hiillelin <le In Sneièlè nrrhéi'lnijitjue el histnriqiie du (îcr.s, 2c trimes
tre, contient la fin de l" « Histoire des évèqnes de Paneien diocèse de Lectou-
re » par M. J. Paudellé. L"a\anl-deniier évéciue de Leclourc fut Pierre Chapelle
(le Jumilhae de Cub.jac ( 1 772), dont l'ahbé P.ézerae a publié lu vie, en 1901,

dans la Revue de (inscntiue.

Dans le « Riilfeliii de In Siteiélé des .-tnii.s de Mniitaiyiie i, on relève un
curieu.K article de P. Mleliel, « l.a l'ontaitie el Montaigne», où l'auteur établit

une filiation si>iriluel1e entre les deux écrivains et tente de mettre en évidence
les nombreux points coinimins qni relient, en formant un éeheveau secret, la
sagesse de La l-'ontaine à celle de Montaigne.

Dans « f.emniizi », N" L"). .luillei lOGâ. un ero(iuis et im poème de Jean
Mouzal évoquent les vestiges de Pabbaye cistercienne de Dalon oii Bertrand de
Boni se relira au terme de sa vie ardente.

l.a Vie Renjernenise, N" '.), .1 uîllet-.Aoïit lOO.â, publie sous la pUnne de
M. Uoherl Coq la biographie d'un magistrat bergeraeois, «Le bon juge Paul
Magnatul » (18-IS-192t>), dont le nom avait dépassé nos frontières. Du même
auteur, la suite de son « Dictionnaire historuiuo des vieilles rues de Bergerac »
et de G. Maireaii, la suite de la vie de Marguerite de 'rurenne.

Dans les .4c/e.s dn >S0' C.tnujrès iU(/ioim/ des Sociétés savantes (Lyon, 1904),
Section d'Histoire moderne et contemporaine, tome 1), on relève dans une

étude de Srcur M.L. I-''raeart, « Les déprètrisations dans le Département des
Deux-Sèvres après 1791 », le nom de .laccpies Coudert-Prévignaud, né ù Pérî-
gueux en 1740. curé légitime de Saint-1'lorent-de-Niort, curé intrus de N.D. de
Niort, déporté à (-ayenne où il mourut en 179.S.

Périgord nioiin int'is, n" LM), Juillet-.Aont lOO'i, dans une page illustrée
d'une vue du château, |)résenle un résumé du travail de notre collègue Emile
(Javelle, « Hautefort et ses seigneurs ».

Comniunienliotis. M. .lean Valette étudie les campagnes de construction
de la cathédrale gothicjiie de Sarlal. 11 s'attache à rectifier les eonelu.sions peut-
être un peu trop hâtives de Pram,'ois Deshoulières quant aux dates de réfection
et d'achèvement de cet édifice. .A l'aide de divers documents d'archives récem

ment découverts, les nus négatifs, les antres positifs, il apporte la preuve que
la cathédrale de Sarlal n'a été achevée que dans le dernier quart du XVIP
siècle, et non au cours du XVP siècle comme on l'avait précédemment admis.



M. Sfcrt't si};nalc un essai sur Thunac (ilistoirc, lialiitat, cultures, tradi'
lions), par Odile Simon. C'est un diplùnic «le l'""^ année «le haut ensei{^iement
e<nninercial pour jeunes filles.

Il rappelle, «rautre part, qu'à l'oceasion d'un dîner «les « Amis «le Moiitai-
giie », l'écrivain et académicien Daniel-lloijs, récemnient «lisparu, avait pro
noncé une allocution sur « Montaigne et sa sainte iiicce », Jeanne de Lestoniiac.

Enfin, notre président, M. le O"" l.afoii, présente (|iiel(iues réfiexions sur les
dimensions des anciennes églises de Périgueiix.

Admission. — M. Georges DliLCEL, 20, rue «lu Cardinal Lavigerie, à 13«»r-
deaux, ancien membre aiumné,

est élu membre titulaire de la S«)ciélé ]iistori<jue et arcbé«>lugique du Pérl-
{jord.

Le Secrétaire de séance ;

P. Aublant.

Le Président

D"" Ch. Lafon.

SEANCE DU JEUDI 0 SEPTEMHIIE lOOr)

PnÊSIDliNCli DE M. LE D"" l.AF«)S, FUKSIDENT.

Présents : 35. — Excusés : 3.

Hommage à M. Géraud Laocrgne. — M. le Président l'ail pj«rl à l'assemblée
du récent décès de n«)tre secrélaire général, .M. Géran«i Lavergne, et demande
que s«)it observée à son intention une minute île silence. M. Jean Secret pro
nonce ensuite l'éloge funèbre du disj)aru, puis M. Beequart résume la carrière
administrative de celui qui fut son prédécesseur aiix .Archives de la Dordogne.

On trouvera dans le présent linllelin le texte de ces trois interventions,
ainsi qu'une bibliographie des travau.x du défunt, dressée par le secrétaire
adjoint.

Sur la proposition du vice-président, .M. Didier Lavergne, lils du secrétaire
général, est élu membre «le la Société en remplacement de son regretté père.
M. Secret, de la part du Conseil d'administr.ition, présente un vœu tendant h
ce que le nom de Géraud Lavergne soit donné à une rue de notre ville : ce
vœu, aussitôt ad«>])té à l'unaniinité, sera ti-iinsmis à M. le Maire de Périgueiix.
M. Secret annonce, d'autre part, qu'en raison du deuil qui frappe la Société,

l'excursion d'automne sera purement et simplement supprimée.
M. le Président a regu les condoléances de plusieurs de nos membres :

M.M. Jean-Jacques Audebert, Mjiurice Dtimoncel, Jean de Faubourncl de Mont-
ferrand, Alain Giraud, Maurice Prat et Guy Haynaud de Lage. 11 les en remercie
avec chaleur au nom de la Société.

Nécrologie. — M. liiie I)ebid«>ur (ISHT-IfiG.')), inspecteur général honoraire
de la Préfecture de lu Seine; M. le D»" Hené Deguiral, qui fut pendant quelque
temps membre de notre conij)agnie.

L'assemblée s'unit aux regrets exprimés par M. le Président.



Félicitations. — M. l'abbi- (îrillot» t-t M"" Denise Parouty, qui ont obtenu
des prix décernés par le jury de la Foii<lalion Sylvain-Floirat.

Itemerciements. - M. Fdniiarcl Marjary el Al. le D"" Luurrc.

Entrées d'onoratji's. lionleitii.r sons les rois d'Angleterre (Bordeaux, Del-
mas, 19(>5), publié smis la «liroflion d'Yves Rcnouard; offert par M. Charles
Higounet;

Festival d'art en l'érigord, (Périgiieux, Jouela, 10(5ô), programme des spec

tacles donnés en a<u"it au ebâteaii de (àiussade, à l'abbaye de Chaneelade, à
Boiirdcilles el à Mnnbazilhic; offert par l'Office départemental de Tourisme.

M. le Présijlent remercie les «livers donateurs.

lîevnc bihliogr<ij)lii(jni'. — M. Bcequart a relevé dans rhcbdomadairc
< Minute ». n" 178 «lu '21 août, un article non signé ayant potir titre < Western
dans la vallée de la prébistoire ; la nouvelle ruée vers l'os, le squelette est
hors de prix, niais le public voit surtout des copies ». Il y est question
notamment do.s fouilles «le Regoiirdou, de la fermeture do bascaux et du musée

des Eyzies.
Le Secrétaire adjoint a noté, «l'autre part, «lans le Nouveau dictionnaire des

biographies françaises et étr<i/j«/èr<j.s, de I.abarre de Uaillicourt, t. I (lOfiS), fasc.
10, un tableau généalogi«iue des Arebambaud de Périgord et une notice sur
Charles Artlant du Pie«j (1821-1S70), auteur «l'ouvrages estimés sur l'art de la
guerre.

M. Saint-Martin signale un nouvel ouvrage sur Maine de Biran ; Philosophie
et phénoménologie du corps. F.ssai sur l'ontologie hiraiiienne, par Michel Henry
(Paris, P.U.F., 1905).

Notre linllclin, journal «les Usines Marbot, poursuit dans ses ii®' 397 et
399 la publication du travail de M. le D*" Gaussen, La préhistoire de .Venin'c et
des enuirons.

Communications. M. Blanchard, domicilié à la Gautherie, commune de
banmiaillc, a découvert en ce lieu deux haches en pierre polie, l'une dans un
terrain argileux, l'autre «lans une «lépression U même le sol, fiOO m. de la
première,

l/.\cadéniie des Lettres el des .Arts du Périgor«l nous fait parvenir le texte
du discours prononcé par sou Président, M. Guy de Lanauve, à Saint-Avit-
Sénîcur, à l'occasion de la remise A M. Paul Fitte, «lu grand prix d'honneur
d'archéologie de cet organisme. Le bureau «lirectcur de l'Aca«lémie annonce,
d'autre part, que son prix annuel du roman, doté de 1.000 francs en espèces,
sera décerné en décembre prochain.

M. .Teaji Secret, revenant sur sa communication «lu 3 juin (p. 71 du
lUilletin de 190.5), relative au tableau peint par Caste] et conservé h l'Hôpital
de Sarlat, précise que M"'' Bourraehot, documentaliste aux .Archives de Lot-et-
Garonne, a retrouvé la Iraee de deux peintres qnorcynois portant le nom de
Castel au XYIIB siècle. 11 est assez probable que le tableau sarladais était
l'œuvre d'un de ces deux artistes. U.ettc toile, ajoute M. Secret, vient «le dispa
raître dans le récent incendie «i.ui a en partie détruit l'hôpital de Sarlat, de
même «pic le beau plan de 1701 «lui ornait le cabinet du directeur.

M. le Vice-Président a relevé les pièces suivantes dans le catalogue de
l'exposition « Pèlerins el chemins «le .Saint-.îae(iues en France et en Europe »,
manifestation qui s'est tenue aux Arebives Nationales du 1®' juin au 2 août:
Cosmographie universelle de Munster et Belleforcst, 157.5; description du loin-
lieau de saint Front «lans le « Livre rouge » de Périgueux, XIV' siècle; fragment
de sculpture iirovenant du tombeau de saint Front, prêté par le Musée de



Périgueux; saint Gcry en prière au ioinlieaii cie sainl l-'ront, gravure populaire
prêtée par la Hihiiothèqiic des Aids dèeoralifs; vues de l'érigueiix et Bergerac
extraites de la (iiiicnne hisloritjiic el inoiiiimfnlale de Dueourneau (n" 388 et
082-005 du catalogue).

Cette exposition, indique encore -M. Secret, a été l'occasion de la publi
cation d'un excellent ouvrage, l'i-li'riiis cl clictuiiiH de S<iiiil-Jiicfjiies en France
et en Europe du X" siècle à nos jours (Paris, l{Mi.'>), ouvrage dont la Société
fera l'acquisition pour sa bibliothèque.

M. Secret a vérilié dans le ('.idciidrier de la Durduijne qu'une « Madame
veuve Pierreclau » avait été préposée à la poste aux lettres de Mareuil de

1831 à 1838: il s'agit de Nina l)e7.<iten.\, née en 178.') an château de Coriuatin,

maîtresse de Lamartine en 1812 et femme de .M. de Pierreclau, dont elle divorça
en 1823. De la liaison de Nina avec Lamartine naquit en 1813 un (ils, Léon

de Pierreclau, qui é|>ou.sa en 1838 la nièce du p<iète, .\lix de Cessiat.
M. Jean Valette, directeur des .Archives de .Ma<lagascar, lit une note dont

il est l'auteur sur la iiomination de ("rançois 1'"" de Salignac à l'évéché de

Sarlat (15(57-1588). (îette communication sera publiée dans notre Hullelin.

Admission. — M""" Laure lifOCUNKAl'l), 32, rue <!u Puy-Rousseau, à Péri-

gueu.x, présentée par .M. Bardy et M"'' (luillot,
est élue membre titulaire de la Société historique et archéologique du

Périgord.

Le Secrétaire adjoint,

Bhoquaut.

Le Président,

D"" Ch. I^FON.



HOMMAGE A M. GERAUD LAYERGNE
(1884-1965)

Mes chers Collègues,

Vous avez cerlainemenl mesuré la grandeur de la perte
qu'a subi noire Sociélé, du fait de la disparition de Géraud
Lavergne, st)n dévoué secrétaire général.

Plus (lue tout autre, j'ai ressenti le vide qu'il a laissé en
nous quittant, car une collaboration contiante de 21 ans m'avait
permis d'apprécier sa loyauté, l'étendue de ses connaissances
historiques, la sûreté de ses jugements et sa mémoire qui, mal
gré ses 81 ans, était restée lidèle.

Nous avions été élus par l'Assemblée générale extraordi
naire du (5 octobre Ib-bl, moi pour succéder au regretté chanoine
Houx, décédé, lui pour prendre la suite, en qualité de secrétaire
général, de Jean Maubourguet, qui (initiait le Périgord.



Ml cours de ces deux déceum'cs, j'ai pu suivre la lente évo
lution de sa misanthropie; il ne s'adaptait en efîet qu'avec
difficulté à cette rapide transfornialion des idées et des mœurs,
a laquelle nous assistons.

Comme tous les poètes, car s'il ne rimait plus, il écrivait
encore des poèmes en prose, il était fort sensible et il ne s'était
pas consolé de la perte de ses cliers livres et de toutes ses notes,
disparus en 19-10, avec tous ses biens, dans rincendie d'Orléans
et son amertume en avait été fortement accrue...

Autre trait de son caractère, dont nous ne saurions nous
plaindre : il fut toujours ménager des deniers de la Société;
il ne refusait pas certaines acquisitions, mais s'il les jugeait
peu utiles, il leur opposait la force d'inertie.

Que de fois l'ai-je entendu fulminer contre la négligence
de beaucoup de Sociétaires qui oubliaient de jinvcr à temps
voulu leur cotisation annuelle, ce qui compli(iuait et augmentait
inutilement le travail gratuit du trésorier.

Que de fois l'ai-jc entendu fulminer contre les Sociétaires,
qui désiraient participer à une de nos excursions et qui
oubliaient de se faire inscrire dans les délais fixés, ce qui ne
permettait pas une organisation impeccable; il est wai que
lor.sque l'on rentrait et que tout avait bien marché, il se réjouis
sait de la réussite de l'excursion.

Celte absence de discipline de nos Sociétaires le dépassait
et il en était venu à regretter le temiis oii ces excursions se pra
tiquaient en landcau, à cinq à six participants, et duraient trois
jours.

M. Secret vous retracera tout à l'heure les diverses étapes
de sa carrière. Sa biographie cl la bibliographie de ses impor-
lanls travaux paraîtront dans notre prochain Bulletin.

Créraud Lavergne laissera, j'en suis sûr, dans la mémoire de
tous ceux qui l'ont connu et qui ont apprécié sa valeur intel-
Iccluellc et morale, un impérissable souvenir. Aujourd'hui je
vous demande de bien vouloir observer à son intention une

minute do silence.

ir Ch. LAFON.

Mes chers Collègues,

I.e 21 août, après une longue et douloureuse maladie, s'est
éteint M. Géraud Lavergne, ([ui fut secrétaire général de notre
Société de 1921 à 19,3.ô, puis de 1911 à 1965. Il a donc assuré ce
secrétariat pendant 52 jinnéos. Durant ce tiers de siècle, il a



animé noire Hulloliii, veillé sur sa composilion, sa typographie,
son impression. C/esl dire la place qu'il a tenue dans notre
compagnie; c'est dire aussi quel devoir nous avons de lui
consacrer, suivant la coutume, un article nécrologique dans les
l)agos de notre Hiillelin.

M. Camille Lucien Léon Géraud Lavergne était né le 3
janvier 1881, à Moulins. 11 lit au Lycée de sa ville natale ses
éludes secondaires, j)iiis j)assa une année à Paris, au Lycée
Lakanal, pour y faire une « première supérieure ». Il profita
au maximum de celle année de « Khâgne », achevant d'y appro
fondir sa culture classique, appremuit à apprendre, se créant
une mclhode d(; travail qu'il allait perfectionner et rendre plus
rigoureuse encore et plus technique à l'Ecole des Charles. A sa
.sortie de l'Ecole, en lt)08, il lit ses premières armes d'archiviste
paléographe comme attaché au Palais de Monaco. En 1911, il
était nommé archivisle déparleinenlal de la Dordogne; cette
nomination devait décider d'une grande partie de son destin :
elle en fil un Périgourdin, elle l'attacha à l'histoire du Périgord;
elle en lit un amoureux de la terre périgourdine, de ses sites,
de ses châteaux, de ses églises, de sa langue. Et cette adoption
fut scellée par son mariage avec une Périgourdine. En fin de
compte c'est bien plus de la moitié de sa vie qu'il devait passer
en Périgord.

Le 12 aoùl 1914, il fut mobilisé et partit avec le 121® Régi
ment d'Infanterie. Longlemps prisonnier de guerre, il ne fut
démoI)ili.sé qu'en mars 1919. II revint alors à Périgueux, retrouva
son i)oste d'archiviste, épousa en 1921 M"'" de Lesirade, qui
appartenait à une vieille famille de Périgueux, liée par tant
de fibres à l'histoire de notre ville. En 1984, il fut nommé
Conservateur du Musée du Périgord, mais il n'eut pas le temps
d'y déployer son activité, ayant été nomme, le l"" janvier 1935,
Archiviste en chef du Loiret.

Mais il était écrit ([ue les guerres lui seraient particulière
ment douloureuses. En 1910, il assista aux cruels bombarde
ments d'Orléans, fut le témoin déchiré de rincciidie des archi
ves dont 11 avait la charge, eut le malheur de voir réduire en
cendres sa maison, ses meubles, ses biens, sa bibliothèque, les
innombrables notes prises au cours de ses recherches, les projets
de livres, les travaux divers commencés et inachevés. On peut
soupçonner ce que fut pour lui ce desastre, pour lui et pour nous
aussi, car il vit disparaître dans ce naufrage une énorme docu
mentation, patiemment réunie durant 25 ans, sur l'histoire reli
gieuse du Périgord, histoire qui reste à écrire et qui nous man
que si vivement.



Les Archives du Loirel ayanl ainsi praliqueniont disparu
dans la tourmente, M. Iwavergne fui noinintS en 1911, Archiviste
en chef des Bouches-du-llliône, poste de choix dans l'un des
départements les plus importants de France. Il fallait alors
prendre de sérieuses mesures conservatoires : il le lit avec son
courage habituel. Le l'"" janvier 1911, il fut admis à riionorariat,
mais fut, sur sa demande, <iélégué <lans les fonctions d'Archi
viste en chef de la Dordogne en février 191.'). Il resta titulaire
de ce poste jusqu'au 30 juin 1919, date à laquelle il prit sa
définitive retraite.

Archiviste paléographe, M. Lavergne était membre hono
raire du Comité des Travau.x hislori(iues, inspecteur division
naire de la Société française d'Arciiéologie. II était olîicier de
l'Instruction publique et chevalier de la Légion d'honneur.

Voilà, sèchement résumée, la carrière de M. (réraud Laver
gne, carrière largement dominée et débordée par sa personna
lité, de même que ses travaux officiels —- classement d'archives,
rédaction et impression d'inventaires — furent complétés, enri
chis, vivifiés par d'innomi)rables travaux personnels dont M.
Hecquart a établi la bibliogniphie pour notre Bulletin. Derrière
cet aspect officiel de sa vie d'arciiiviste, il nous reste à découvrir
l'homme.

M. Géraud Lavergne avait une per.sonnalité riche et
complexe. D'une intelligence aiguë et ouverte, il pt)ssédail une
vaste et profonde culture, ('/était, comme on disait au Grand
Siècle, un « honnête homme », doté de lumières en tous domai
nes, doué de cette plasticité intellectuelle que confèrent les Im
munités à ceux qui les ont embrassées avec un patient cntliou-
siasme. Sa mémoire était étonnante et ne lui fit jamais défaut.
Sa lucidité était grande : il jaugeait rapidement et sûrement ses
interlocuteurs, de même (ji/il appréciait bien vite les qualités
d'un livre, comme eiilin il discernait d'emblée les cléments
d'une architecture, l'intérêt d'un monument ancien. Le sens
qu'il avait de la perfection expli(iue qu'il était exigeant envers
lui-même et envers ses travaux: il n'aimait pas à improviser;
il préférait, une fois le travail achevé, le laisser reposer pour
le reprendre après coup, à tête refroidie, pour le relire, le corri
ger, le perfectionner.

Par voie de conséciuence, il était aussi exigeant à l'égard
des autres et de leurs travaux. Son horreur de la médiocrité,
de la vulgarité, de la banalité le poussait à des saillies parfois
intempestives, voire pittoresques; il avait alors quelque chose
d'AIceste, et je n'ai jamais écouté certains passages du
Misanthrope sans imaginer riiomme aux rubans verts sous les



traits de M. (iéraïul Lavor^no, au moins dans la scène du
sonnet d'OroiUe. Mais ses critiques, pour mordantes qu'elles
fussent, étaient sans iiiéclianeeté et il oubliait vile ce qui l'avait
irrité. Ajoutons ([u'il était résolument anli-conforiniste et qu'il
était insensible à toutes les formes du snobisme. S'il évitait,
comme le conseille Descartes, toute précipitation et toute pré
vention dans ses Jui»ements, il refusait aussi de se plier aux
modes, quelles (pi'elles fussent.

Son goût de la j)erfeelion le conduisait toujours à surveiller
et à soigner, dans ce qu'il écrivait, l'expression comme l'idée,
la pensée comme le moule qui la reçoit. 11 atrectionnait un style
souple, balancé, vivant, coloré, poétique, « à saut et à gambade »
comme disait Montaigne. Il me souvient encore du plaisir que
j'eus à lire Iai Dordognc cl ses jxnjs, en 11)31, quand parut ce
beau livre; je fus alors étonné et ravi de rencontrer non seu
lement un historien, mais un poète, non seulement un géogra
phe, mais un homme, ('es qualités formelles et cette esthétiqiîe
du style n'empêchaient d'ailleurs nullement M. Lavergne d'être
un homme de science, avec ce que cela implitiuc de précision,
de prudence, de rigueur. Sa formation de charlisle l'avait accou
tumé à une forte discipline critique : comme Arislole, s'il était
l'ami de Platon, il l'était plus encore de la vérité.

Cette vive intelligence laissait place à une grande sensi
bilité. Encore (fu'il la maîtrisât, cpril fut extrêmement discret,
et même par certains côtés secret, ayant horreur du débraillé
romanti(iuc et des contidences intempestives, il réagissait pro
fondément à certains sentiments, au point de ne les pouvoir
totalement dissimuler. Les membres de notre compagnie se rap
pellent encore comment, pour les fêtes de notre jubile, et à
l'occasion du tome LXXV de notre Bulletin (19-48), M. Lavergne
évoqua tous ceux qui avaient été les artisans de cette brillante
collection. Quand il énuméra tous ceux qu'il avait connus, avec
lesquels il avait travaillé, et parfois bataillé, il y avait une telle
émotion dans sa voix qu'il faillit s'interrompre. D'ailleurs, la
même passion contenue transparaissait lorsqu'il faisait une
communication sur un sujet qui lui était cher.

Mais si j'ai évoque M. (léraud Lavergne historien, chartiste,
archiviste, écrivain, secrétaire général de notre Société, je vou
drais aussi évoquer l'ami. Dans son hureau dont les deux fenê
tres donnent sur le Périgueux d'anlan, sur l'Islc, sur de vieux
toits que n'a pas encore saccagés ce que les modernes appellent
l'urbanisme, sur le profd pittoresque de la Maison des Consuls,
dans ce cadre studieux de reliures aux oi's éteints, il m'arrivait
souvent de bavarder longuement, à bâtons rompus, avec M.

M



Lavergne. Nous parlions politiciuc, piiilosopiiie, liisloire, archéo
logie; nous échangions nos impressions de leclure, nos décou
vertes aussi, après la visite de quelque coin de ce Périgord
qu'il aimait passionnément et dont il connaisstdl si bien les sites,
les monuments, les usances, les gens, riiisloire. Nous n'étions
pas toujours du mémo avis, nous discutions, mais il y avait
toujours profil à échanger des idées avec lui, à lui exposer
une hypothèse, à lui demander un conseil.

Son caractère même, peut-être cst-il inutile d'essayer de
le définir, tant il était complexe. Il était à la fois ciiaritable et
moqueur, bon et malicieux, généreux et caustique, amène et
irritable. Une lueur dans les yeux, une intonation, parfois même
un silence lui permettaient d'exprimer la spontanéité de sa
première impression, généralement fulgurante. Peut-être avait-
il quelque analogie avec le fruit le plus périgourdin qui soit —
un fruit qui mûrit aus.si on Hourbonnais —, je veux dire la
châtaigne : enfermée dans une bogue piquante, elle cache sous
son écorcc brune un fruit délectable. A certains, M. Lavergne
a pu parfois apparaître sous une bogue hérissée, mais ses amis
savent la saveur du fruit qu'élle cachait.

Pour une Société Historique et Archéologique comme la
nôtre, ce fut une cliance que d'avoir possédé pendant trente-
deux ans un secrétaire général comme M. I^avergne. Elle a
profité de ses travaux, de son expérience, de sa mémoire, de
son érudition, de son exigeante rigueur quant à la typographie
et à SCS règles. Si notre Bulletin n'a pas toujours eu une suffi
sante résonance pour accroître le renom de son .secrétaire
général, du moins ce bulletin a-t-il. à l'inverse, profité du renom
de celui-ci.

•le me fais rinterprèle de notre Compagnie pour adresser
à M""" Géraud Lavergne, à ses enfants et pelifs-cnfants, nos
condoléances émues et l'a-ssurance que nous n'oublierons pas
le visage familier de celui avec lequel nous avons fait un long
chemin. Pui.ssé-je ne pas avoir trahi la vérité pour retrouver la
physionomie de M. Lavergne, sa tournure d'es[)ril, les traits de
son caractère: puissé-je en avoir dessiné un portrait suffisam
ment fidèle pour que ses amis le retrouvent en ces lignes, nu
moment où il les a quittés, piiissé-je l'avoir déi^oinl tel qu'en
lui-même enfin l'Eternité le change.

.fean SECRET.



Mos clicrs Collègues,

Après ce qui vieiil de vous èire dil d'une manière si émou
vante, je voudrais siiuplenienl ajouter quelques mots sur la
carrière administrative de celui qui fut mon prédécesseur aux
Archives de la Dordogne.

Diplômé de ri'A-oie des Chartes en février 1908, après la
soutenance d'une thèse sur le langage parlé en Bourbonnais
aux 18° et li" siècles, Céraud Lavergne fui nommé attaché pro
visoire aux Archives de Monaco le 1" mai 1908 et titularisé
dans cet emploi i)ar ordonnance du Prince le l'"" novembre 1909.
En trois ans à peiiu', il réussit à mettre au point, sous la direc
tion du conservateur Labande, son premier inventaire d'archi
viste, un fort volume de 828 pages consacré à la maison de
Grimaldi.

Nommé à Périgueux le 1" avril 1911 en remplacement de
Dumas, appelé à d'autres fonctions, il y resta jusqu'en 1934,
après une interruption forcée due à la première guerre mon
diale et un court séjour de trois mois à Colmar en 1922. Il fut
ensiiile mule le 1"' janvier 198.') à Orléans, où il perdit en juin
19-10 par fait de guerre, non seulement une partie de son dépôt
mais aussi ses meubles et paj)iers personnels, puis à Marseille,
où il resta de mai 1941 au 81 décembre 1943. Admis alors à la
retraite et revenu à Périgueux, il fut délégué dans les fonctions
d'archiviste en chef de la Dt>r<logne le 1" février 1945, ce poste
étant resté vacant. Il demeura en place à Périgueux jusqu'au
30 juin 1949, date à laquelle j'eus rhonneur de lui succéder.

Durant cette longue carrière d'archiviste, il eut à lutter
constamment à Périgueux contre les deux grands iléaux de
notre jjrofession : l'insuffisance des locaux, d'une part, et d'autre
part, la modicité des crédits. Il s'acharna néanmoins à metli'e
en œuvre, avec les moyens dont il disposait, les riches collec
tions dont il avait la garde. Il n'est aucune de nos séries, ancien
nes ou modernes, qui n'ait reçu ses soins scrupuleux et attentifs,
et l'on i)cul dire sans exagérer que tous les classements qui ont
été faits en Dordogne depuis 1911 portent la marque de son
labeur.

(léraud Lavergne publia dès 1912 un répertoire de la série V
(cultes), en 1913 un répertoire de la série T (instruction publi
que). il poursuivit l'inventaire sélectif de l'ancienne série E
supplément (état civil, arrondissement de Nontron), dont le
début avait été rédigé par Villepelet et Dumas. Il dressa en
1920 le catalogue des imprimés des recueils La Roche-Aymon
et Tvasfaux, si précieux pour riiistt>ire de la Révolution en Dor-



dognc, et mil au point le répertoire de la série Q (domaines
nalionaux) qui fut publié eu 1937 par son successeur, M
Duboscq, aujourd'hui inspecteur général des Archives.

II s'intéressa, je le répète, à toutes nos collections, prépa-
l'ant des fichiers et des répertoires que j'ai largement utilisés
ces dernières années, meltaiil en œuvre ses découvertes dans
d'excellents articles d'érudition.

Géraud Lavergne fit également partie en 1938, sur le plan
national, d'une sous-commission d'archivistes cliargés de pro
céder à l'élaboration d'un règlement général et d'un cadre de
classement des archives hospitalières. Les travaux de cette sous-
commission ont abouti à la publication en 19-16, i)ar la Direction
des Archives, d'un enseml)le de textes réglementant les archives
hospitalières, c'est assez dire de quelle estime jouissait en haut
lieu mon regretté prédécesseur.

N. BECQUART.



BIBLIOGRAPHIE

des travaux de M. Géraud LAVERGNE

Celte itivisée en trois parties, on a suivi
dans chacune (helles Tortlre chronologique des publications.
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bien nous en excuser, ne tigureiil pas sur notre liste.
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Note sur une perquisition chez un ])rotestant de Moulins
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N. BECQUART.



ADDITIONS ET CORRECTIONS AU TOME XCII

Z' livraison, p. 65 :

— lire, à la rubrique « entrées d'ouvrages et de documents » : Mathieu

Desnot... procureur de i'abbé prieur commendatoire de Notre-Dame des Salles...

Louis Jacques de. Puiffe, sieur de Scvolou.

2® livroison, p. 104 :

— ajouter à l'article « Las Fossilhas » le nom de l'auteur : D*" Ch. LAPON

Imprimerie Joucla, Périgueux. Le Direcleur: X. BECQUAHT.


